
13 P        La pute.

Elle a joué ses cheveux blonds,
Dans un poker couleur trottoir.
Tous ces souvenirs de balcons,
L'appelle parfois du fond d'un bar.
  Elle a un sac, un trousseau d'clés,
   Qui l'accompagne comme' une présence. 
   Elle se souvient d'un soir d'été,
   Et de la facture de sa chance.

Elle sait les mots de l'habitude.
Les fait claquer pour du désir.
Dans ses amours de solitude,
Se traîne comme' une' envie de fuir.

Ce soir la pute en a marre,
Ce soir , elle reprend l'histoire,
Ce soir elle est une enfant,
Qui danse aux ailes du vent.
Ce soir, la pute en a marre,
Ce soir, elle chasse les plumards,
Ce soir elle est une femme,
   Entre fan et star,
   Où meurent les étoiles.

Elle a joué à changé prénom,
Pour stopper le qu'en dira t'on.
Elle a maquillé ses secrets,
Presqu' à mourir ce qu'elle était.
   Elle sait l'objet de l'homme du soir.
   Lui fait sentir qu'il est quelqu'un.
   Dans ses amours de balançoires,
   Se traîne l'amour de ses bouquins.

Ce soir la pute en a marre,
Ce soir elle reprend l’histoire,
Ce soir elle est une enfant,
Qui danse aux ailes du vent.
Ce soir la pute en a marre,
Ce soir elle chasse les plumards,
Ce soir elle est une femme,
  Entre fan et star,
  Où meurent les étoiles.
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